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IL Y A UN AN, SAMUEL PATY

Il y a un an, Samuel Paty était sauvagement assassiné parce qu’il faisait simplement son métier d’enseignant : éveiller
le  sens critique  de ses  élèves.  Par  cet  assassinat  qui  nous  a  tous  et  toutes  fortement  indigné·e·s,  c’est  toute  la
communauté éducative qui a été attaquée, c’est notre modèle républicain d’éducation, former des femmes et des
hommes libres, capables de penser par eux-mêmes qui se trouve remis en cause.

A travers  l’hommage  rendu  à  celui  dont  la  vie  a  été  ôtée  parce  qu’il  croyait  à  l’idéal  républicain  de  laïcité,  les
commémorations nous rappellent la nécessité de se souvenir que ce bien commun construit collectivement au cours
de notre histoire est un bien très fragile.

Il faut sans cesse en entretenir la flamme au risque de la voir s’éteindre sous les attaques des vendeurs de haine et
d’intolérance qui imposent par la terreur leurs conceptions rétrogrades.

L’instrumentalisation constante de la laïcité et des principes républicains dans les discours politiciens participe de la
déconstruction de la confiance dans les institutions.  Cela induit rupture et repli  sur soi de nos concitoyen·ne·s et
déstabilise  l’action  quotidienne  des  acteurs  éducatifs  et  sociaux.  L’histoire  nous  a  appris  à  quels  extrêmes  peut
conduire une conception rabougrie d’une société de la défiance de l’autre, de l’exclusion. C’est en cela que le devoir de
mémoire est une nécessité.

Pour Samuel Paty, sans la complicité de ces réseaux et d'Internet qui ont relayé l’appel à la haine, l’inéluctable ne se
serait  pas  produit.  Ces  réseaux  en  véhiculant  les  idées  complotistes,  les  discours  haineux,  le  rejet  de  l’autre,
constituent le terreau sur lequel prospèrent les idées fascistes.

Grâce au cadre républicain et aux luttes sociales et au courage politique de nos prédécesseurs, l’obscurantisme a
reculé. En contrepoint de l’assassinat de Samuel Paty c’est également à l’abolition de la peine de mort et à l’espoir
d’une société responsable et émancipatrice à laquelle nous restons fidèle que nous rendons hommage également.

Aujourd’hui, parce que l’idéal républicain n’est plus au rendez-vous des attentes de nos concitoyen·ne·s, parce que
l’ascenseur social est en panne, les forces de l’obscurantisme reprennent de la vigueur. Au quotidien, il y a des milliers
de Samuel Paty qui, dans l’anonymat de la vie associative, de l’école s’investissent pour continuer son engagement

A l’occasion de ce douloureux souvenir, la Ligue de l’Enseignement-FAL44 veut simplement dire à tous ces anonymes,
enseignant·e·s,  militant·e·s  associatif·ive·s,  toute  son  admiration  pour  leur  implication  dans  ce  beau  combat  de
l'émancipation qui est aussi le sien.
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